
CHAPITRE III.

DES EMULSIONS.

EMULSIONS NATURELLES. — COMPOSITION DES AMANDES :
AMYGDALINE. — EMULSION SIMPLE. — EMULSIONS ARTIFICIELLES.

STAB1LITE DES EMULSIONS.

On donne le nom d'emul&ion ä des liquides d'apparence lai-
teuse tenant en Suspension des matieres huileuses, resineuses
ou gommo-resineuses.

Ce mot vient du latin emulsum, supin de emidgere, de mulgere,
Iraire, tirer du lait, Etymologie parfaitement appliquee, car le
lait doit etre considere comme une veritable emulsion naturelle.

Les emulsions ont ete divisees en emulsions naturelles et en
emulsions factices ou artißcielles, les piemieres s'obtenant ä l'aide
des semences emulsives, les autres se preparant dans les officines
avecun mucilage, unjaune d'oeuf, du lait, etc.

I. Emulsions naturelles.

I

Les semences emulsives sont tres nombreuses : les amandes,
lespistaches, les noix, les noisettes, le chenevis, etc.

Les amandes etant surtout employees en pharmaeie, il y a lieu
de fixer seulement l'attention sur elles, tout ce qui s'y rapporte,
au point devue des emulsions, pouvantdu resle s'appliquer ega-
lement aux autres semences emulsives.
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Elles possedent, d'apres Boullay, la composition suivante

Eau ................................................. 3,5
Pellicules............................................ 5
Huiles d'amandcs douces,............ ............... 54
Albumine ............................................ 24
Sucre liquide......................................... 6
Gomme .............................................. 3
Partie fibreuse et perte................................ 4»5

F ?

V

Recemment, M. Portes y a constate la presence d'une petite
quantite d'asparagine.

Les pellicules, qui representent l'episperme, sont colorees et
possedent une saveur astringente due ä la presence d'un peu de
tanin, double raison pour laquelle il faut monder les amandes,
c'est-ä-dire les priver de leurs enveloppes en les plongeant dans
l'eau bouillante, avant de s'en servir comme medicament.

Robiquet a trouve que le Sucre liquide de Boullay est cristal-
lisable; mais il a etudie surtout la matiere albumineuse, qui est,
d'apres lui, un melange de caseine vegetale et d'un autre prin¬
cipe albuminoide qui a ete appele emulsine ou synaptase.

D'apres Robiquet, pour separer ces deux corps et les obtenir ä
l'etat de purete on opere de la maniere suivante :

On fait macerer pendant deux beures un tourteau d'amandes
douces avec le double de son poids d'eau froide, puis on soumet
le marc äla presse. En ajoutant goutte ä goutte de l'acide acetique
au liquide nitre, on precipite la caseine vegetale. On filtre de
nouveau et on ajoute de l'acetale de plomb pour eliminer la
gomme ; on fait passer rapidement un courant d'hydrogene sul-
fure pour enlever l'exces de reactif, on concentre sous la machine
pneumatique et on precipite le liquide filtre par de l'alcool fort.
Le depöt, lave ä l'alcool et desseche dans le vide, constitue l'emul-
sine ä l'etat de purete.

L'emulsine est tres soluble dans l'eau, insoluble dans l'alcool
et dans l'ether. La Solution aqueuse n'est alteree ni par les acides,
ni par l'acetate de plomb, mais eile precipite abondamment par
le tanin; eile se coagule vers 60°, ä la maniere de l'albumine
ordmaire.

Exposee au contact de Fair, eile se trouble de plus en plus,
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prend unc odeur fetide et donne avec le temps un depot Liane
tres abondant. Une goutte de teinture d'iode y developpe une
belle coloralion rouge, sans y occasionner de depot.

Sa propriete caracteristique, celle qui la distingue de toutes
les autres matieres albumino'ides, c'est l'action qu'elle exerce sur
l'amygdaline, dont eile produit le dedoublemcnt en presence de
l'eau, ä la condition de n'avoir pas ete coagulee par la chaleur.

L'amygdaline est un principe cristallisable, decouvert dans les
amandes ameres par Boutron et Robiquet. Son histoire a ete
completee par les belies recherches de LieLig et Wcehler.

Des 1830, Robiquet et Boutron avaient remarque :
1° Que le tourteau d'amandes ameres, bien prive d'huile fixe,

devient seulement odorant quand on le delaye dans l'eau, et qu'a-
lors seulement il se developpe de l'essence d'amandes ameres.

2° Que ce tourteau, traite par l'alcool bouillant, abandonne ä ce
vehicule une substance cristalline, ä laquelle ils donnerent le nom
ä'amygdaline.

3° Quo le residu du tourteau, ainsi epuise par l'alcool, perd la
propriete de developper au contact de l'eau de l'Luile essentielle;
mais ils ne purent decouvrir le lien qui rattache cette derniere ä
leur principe cristallin.

L'annee suivante, Liebig et Wcehler s'oecuperent, ä leur tour,
de l'essence d'amandes ameres et en fixerent la composition, ainsi
que la formule.

Dejä Yogel avait fait la remarque que cette essence, au contact
de Fair, absorbe de l'oxygene et se transforme en cristaux; Ro¬
biquet reconnut que ces cristaux etaient aeides au papier de
tournesol, et Stange (de Bäle) identifia ce corps avec l'acide ben-
zoique.

Portant ensuite leurs investigations sur l'amygdaline, Liebig et
Woehler constaterent que ce principe, en contact avec un lait d'a-
mandc, ou plus exaetement avec une Solution d'emulsine, deve¬
loppe immedialement l'odeur d'amandes ameres, et quo le liquide,
soumis ä la distillation, donne ä la fois de l'essence d'amandes
ameres et de l'acide eyanhydrique. Ils admirent des lors que l'a¬
mygdaline se dedouble sous l'influence de l'emulsine, cette der¬
niere etant encore active quand eile acte preeipitee par l'alcool,

I
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puis redissoute dans l'eau, mais perdant toute son activite des
qu'elle a ete coagulee par la chaleur.

Pour isoler l'amygdaline, on traite le tourteau d'amandes
ameres, cpü n'en renferme guere que 2 ä3 p. 100, par de l'al-
cool ä 95° bouillant. II se depose des cristaux du jour au lende-
main. Pour extraire ce qui reste en Solution, on evapore en partie,
on ajoute de l'ether, liquide dans lequel l'amygdaline est inso-
luble; on lave les cristaux ä l'ether pour enlever la petite quantite
d'huile qui les accompagne ordinairement et on les reprend par
l'alcool bouillant.

L'amygdaline cristallisee a pour formule :

C"H2'Az02 2 + 3H202.

Elle est fixe, neutre, inodore, d'une saveur amere, devie ä
gauche le plan de polarisation de la lumiere polarisee.

Soumise äl'action des acides etendus, eile fixe deux molecules
d'eau et se dedouble en trois produits : du glucose, de l'essence
d'amandes ameres et de l'acide cyanhydrique.

C'WAzO 22 + 2H2Q2 = 2C ,äH ,äO' 2 + Cu H80 ä + C'AzH.

»'•'

Meme dedoublement sous l'influence d'une Solution d'emul-
sine ou d'un lait d'amandes. L'amygdaline est donc un diglucoside
benzylalocyanhydrique :

G40HSTAzO- ä = Cl5H8O s [C H ,ä0*ä (C u H60 2.C 2AzH) ].

Les dedoublements de l'amygdaline sont interessants ä plus
d'un titre. On voit ici le curieux exemple d'un corps neutre, ino¬
dore, non veneneux, du moins ä faibles doses, donnant naissance
ä une huile odorante et ä un principe extremement veneneux, en
vertu d'actions chimiques tres faibles, qui peuvent se produire ä
la temperature ordinaire. Tous ces faits sont de la plus haute
importance au point de vue des preparations pharmaceutiques.

Les amandes forment la base de plusieurs medicaments,
notamment du lait d'amandes, du looch blanc, du sirop d'or-
geat, etc.



EMULSIOXS artificielles.

Emulsion simple.
(Lait d'amandes.)

Amandes douces mondees................----- 50 grammes.
Sucre blanc ................................. 50 grammes.
Eau commune.............................. 1000 grammes.
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On pile les amandes dans un mortier de marbre avec une par-
tie de Sucre et une petite quantited'eau, de maniere ä les reduire
en une päte tres fme; on delaye cette päte avec le reste de l'eau et
on passe avec expression ä travers une etamine.

On prepare de la m6me maniere les emulsions de :

Chenevis
Semences froides
Pistaches

Pignons doux
Concombres, etc.

ü'apres les developpements qui precedent, on contjoit pourquoi
toutes ces preparalions doivent etre faites ä froid, l'huile etant
emulsionnee, non par la gomme, qui est en trop faible propor-
tion, mais par les matieres albuminoi'des; or, l'emulsine est coa-
gulee par la chaleur.

U faut eviter egalement l'action des aeides pour la meine rai¬
son, et aussi la presence des liqueurs alcooliques.

Pour rendre l'emulsion simple plus agreable, on y ajoute parfois
une petite quantite d'amandes ameres. C'est une boisson adou-
cissante que l'on peut additionner de sirop diacode (emulsion
diacodee); de gomme arabique (emulsion gommee); d'eau de
fleur d'oranger et de niträte de potasse (emulsion nitree), etc.

Enfin, les emulsions naturelles doivent etre preparees au mo-
ment du besoin, car elles se deteriorent rapidement, surtout en
ete, par suite de la facile alteration de leurs matieres albumi-
no'ides.

II. Iiiuilsions arliliciclles.

Elles sont constituees par de l'huile, des gommes resines ou
des resines tenues en Suspension ä l'aide d'un mucilage ou d'un
liquide cmulsif.
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On les prepare, en pharmaeie, avec de la gomme arabiqueou
de la gomme adragante, avec un blanc d'oeuf ou un jaune d'oeuf,
des amandes douces ou meme du lait.

On a propose differentes methodes pour faire artificiellement
une emulsion avec de la gomme arabique.

1° On fait un mucilage avec la gomme et son poids d'eau envi-
ron, on y incorpore l'huile par petites portions, puis on y ajoute
successivement le reste du liquide en continuant de battre vive-
ment. C'est le procede le plus usite dans les officines.

2° A. Baudrimont (de Bordeaux) conseille de mettre l'huile
dans un mortier, d'ajouter peu ä peu la gomme pulverisee en
agitant continuellement, puis une quantite d'eau egale ä deux Ibis
le poids de la gomme ; on incorpore enfin par agitation le reste
du liquide.

3° Planche bat la gomme en poudre avec un peu de sirop,
ajoute alternalivement l'huile et le sirop, enfin le liquide aqueux.

4° Overbeck recommande de battre ensemble la gomme, l'huile
et l'eau dans les proportions suivantes :

Gomme ...................................... 2 parties.
Eau......................................... 3 —
Huile ........................................ i —

Mais avec cette proportion de gomme on reussit toujours
l'emulsion, quel que soit le mode operatoirc.

Le premier procede est le plus sür. Le codex l'applique ä la
preparation de l'emulsion de l'huile de ricins. On prend ;

Huile de ricins............................. 30 grammes.
Gomme arabique pulverisee................. 8 grammes.
Eau distillee de mcnthe..................... 15 grammes.
Eau commune.............................. 60 grammes.
Sirop Sucre................................. 30 grammes.

On met la gomme arabique avec son poids d'eau dans un mor¬
tier de marbre; on bat vivement pour obtenir un mucilage dans
lequel on incorpore peu äpeu l'huile de rieins. Des que le melange
est intime, on ajoute le reste de l'eau et le sirop.

Quelques formulaires remplacent le sirop simple par le sirop
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d'orgeat. L'emulsion est plus blanche et plus agreable au goüt.
La gomme adragante donne une emulsion plus stable que la

gomme arabique. On fait un mucilage avcc 5 p. 100 d'eau envi-
ron, on ajoute l'huile par portions successives, puis l'eau.

L'cxperience demontre que la gomme entiere donne une emul¬
sion plus stable que la gomme pulverisee, et qu'il y a avantage,
non seulement ä ne pas filtrer, mais encore ä ne pas passer ä tra-
vers un linge; aussi recommande-t-on avec raison de se servir
d'une gomme adragante de belle qualite.

Le blanc d'ceuf agit evidemment par l'albumine qu'il renferme.
On le bat avec un peu d'eau pour dechirer les cellules qui empri-
sonnent la matiere albumineusc; on ajoute l'huile par petites
parties, puis le liquide aqueux.

II donne une emulsion plus stable que le jaune d'ceuf. Cepen-
dant, celui-ci est prcscrit dans la preparaüon suivante :

Resine de J alap............................. 0, 50
Sucre blanc...,.............;.............. 30
Eau fleur d'orarger......................... 10
Eau commune.............................. 120
Jaune d'oeuf................................ n°l.

On triturelaresine avec unpeu desucre demaniere ä la reduire
en poudre tres fine ; on ajoute le jaune d'ceuf et on triture pen-
dant longtemps pour obtenir une division parfaite. On ajoute en-
fin le reste du sucre et l'eau par petites portions.

La matiere albumino'ide contenue dans les amandes est si abon-
dante qu'elle est capable d'emulsionner une nouvelle quantite
d'huile, independamment de celle qui lui est naturellcment unie.
Lorsque l'on prescrit les amandes dans ce but, il convient,
comme pour le lait d'amandes, de les priver de leurs pellicules,
qui coloreraientlapreparationet pourraientmcme lui communi-
qvicr une saveur desageable; on les reduit en poudre fine dans un
mortier de marbre, on y incorpore l'huile par trituration, puis on
ajoute l'eau par petites portions.

Enfin, lorsque la matiere medicamenteusc s'cmulsionne tres
facilement, on peut recourir ä l'cmploi d'un liquide emulsif,
comme le lait dans la preparaüon suivante :

#*
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Emulsion de Seammonee.

Seammonee d'Alep.......................... 1 gramme.
Lait de vachc............................... 120 grammes.
Sucre, hlanc................................. 15 grammes.
Eau de lauriei'-cerise........................ 5 grammes.

i

III

On triture dans un mortier de marbre la seammonee avec le
sucre; quand le melange est homogene, on ajoute peu ä peu le
lait, et, en dernier lieu, l'eau de laurier-cerise.

L'emulsion avec la resine de seammonee se prepare exaetement
de la meme maniere, mais en diminuantla dose de moitie.

Quelques emulsions, en raison de la nature particuliere de la
basc du medicament, exigent des precautions particuliöres; je
citcrai, comme exemple, la mixture de cire.

Emulsion de cire.

Cire jaune.................................. 24 grammes.
Gomme arabique............................ 24 grammes.
Eau ........................................ 250 grammes.
Sirop de Sucre.............................. 180 grammes.

L'operation se fait dans un mortier echauffe dans lequel on
verse la cire fondue; on ajoute la gomme delayee dans la moitie
de son poids de sirop ; lorsque le melange est homogene, on verse
successivement le sirop et l'eau qui a ete prealablement chauffee,
en conünuant d'agiter vivement.

Les emulsions artificielles, comme les emulsions naturelles,
sont des preparations alterables qui ne doivent, en general, etre
preparees qu'au moment du besoin; quel que soitle procede suivi
pour les obtenir, elles ünissent, au bout d'un temps plus ou
moins long, par perdre leur homogeneite : l'huile se separc peu ä
peu et monte ä la surface, en vertu de sa legerete.

Les conditions de stabilite des emulsions tiennent ä des causes
variees qui sont: la tension superficielle des liquides i , la densite y

1. La couche d'un liquide quelconque est douee d'une force contractile ou tension
qui est la meme en tous les poinls, quelle que soit la courbure de la surface; ä la
meme temperature, chaque liquide possede une tension qui lui est propre.

La tension superficielle rapportee ä celle de l'eau, prise pour unite, se determine
au moyen de differentes methodes, notämment ä l'aide d'un compte-gouttc. En effet,

»
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la viscosite, entin la propriete de donner une mousse persis-
tante.

L'experience demontre que l'emulsion est d'autant plus stable,
que les tensions superficiales des deux liquides et, leurs densites
sont plus voisines, que Fun d'eux ou les deux ä la l'ois sont plus
visgueux et donnent plus facilement une mousse persistante.

II est evident par exeraple que, si les deux liquides n'ont pas
la meme densite, l'emulsion sera d'autant plus stable que les fines
gouttelettes emulsionnees eprouveront plus de difficulte ä tra¬
verser le liquide ambiant pour monier ä la surface, c'est-ä-dire
que ce dernier sera plus visqueux.

Que l'on prenne, par exemple, pour emulsionner de l'huile,
deux solutions de gomme arabique ä 5 et ä 10 p. 100, on obtien-
dra deux liquides ayant sensiblement la meme densite et la meme
tension superficielle, mais dont la viscosite sera dans le rapport
de 1 ä 2. On trouvera alors que, tandis que le premier aura aban-
donne les 9/10 de l'huile emulsionnee, la seconde laissera aper-
cevoir ä la surface ä peine quelques fines gouttelettes d'huile
seulement. C'est que dans les deux cas la viscosite est tres
differente.

On peut, d'apres cela, se rendre compte tres facilement de l'ef-
ficacite du procede classique, qui consiste d'abord a faire un mu-
cilage avec la gomme arabique et son poids d'eau, puis ä verser
l'huile par petites portions en triturant vivement le melange : en
raison de la grande viscosite du mucilage, on divise aisement
l'huile en fines gouttelettes; or, celles-ci mettent un temps d'au¬
tant plus long ä s'agglomerer qu'elles sont primitivement plus
fines.

Si la gomme adragante donne encore des resultats plus tran-
ches, c'est qu'elle augmente la viscosite dans une enorme propor-
tion. Un mucilage de cette gomme ä 0,05 ayant par exemple une
viscosite representee par 1, celle-ci devient quinze fois plus grande

le rapport du poids des goutles de deux liquides formees ä l'extremite d'un meme
tube est constant et egal ä celui des tensions superficiales. Que l'on mette successi-
vement dans un meme compte-gouttes de 5cent. cubes par exemple de capacite, deux
liquides difierents, et que l'on compte le nombre de gouttes formees par cllacun
d'eux, on aura le volume de chaque gouttc, et par suite son poids, en supposant
connue la densite de chaque liquide pour la temperature älaquelle on opere.

I
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en portant la dose ä 0,5, toutes choses egales d'ailleuvs. Gette
particularite parait tenir ä lapresence, dans le mucilage, de lames
colloidales qui s'opposent efficacement ä la reunion des goutte-
lettes huileuses; aussi faut-il se garder de filtrer de sehiblables
emulsions et se servir de gomme adragante entiere, de prefe-
rence äla gomme pulverisee. Voici ä ce sujet une experience tres
concluante qui a ete faitepar M. Duclaux :

On fait avec 0,5 de gomme adragante pulverisee et 100 p.
d'eau un mucilage que l'on divise en deux parties egales; on re-
commence la meme Operation, mais en employant cette fois le
meme produit pulverise. En emulsionnant chaeun de ces quatre
liquides avec le double de son poids d'huile, on obtient apres
trente-six heures les resultats suivants :

Gomme entiere non filtrce
— — fütree

Gomme en poudre non filtröe
— — liltree

Separation : ä peine sensible.
— de -jjp d'huile
— de -J5- d'huile.
— de la moitiö de l'huile.

II resulte clairement de cette experience que l'efficacite de la
gomme adragante est bien due ä la presence des pellicules qui
sont en Suspension dans le mucilage, pellicules que la pulverisa-
tion detruit ou tout au moins brise en partie, et que le filtre se-
pare completement.

Enfin, les liquides emulsifs les plus efficaces sont ceux qui
donnent avec l'eau une mousse persistante.

L'eau de savon ä -i- par exemple a une tension superficielle
tres faiblc, voisine de cellc de l'huile, une densite qui se eonfond
avec celle de l'eau, une viscosite ä peu pres nulle, et ccpendanl
eile emulsionne parfaitement rhuile. Le liquide emulsionne se
rassemble rapidement, il est vrai, ä la surface de l'eau, mais les
lamelles de cette eau ne se brisent pas et les globules d'huile
i*estent isoles les uns des autres.

C'estä cette propriete de donner une mousse persistante avec
l'eau qu'il faut attribuer l'efficacite de la teinture de bois de
Panama (Quillata saponaria), et de toutes les Solutions alcooliques
c[ui renferment de la saponine, propriete si habilement mise ä
profit par M. Lebceuf pour preparer le coaltar saponine. On peut
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aussi arriver ä im resultat analogue au moyen du savon. On
pi'end alors :

Coaltar, savon, alcool aa P. E.

On chauffe au bain-marie jusqu'ä Solution complete.
C'est unvöritable savon, soluble dans Feau froide comme dans

l'eau chaude, que l'on emploie comme desinfectant. Trois kilo-
grammes de ce produit peuvent donner 100 litres d'emulsion.

I
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